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36 000 COMMUNES
OBJECTIF 36 000 RUES SAMUEL PATY
LETTRE OUVERTE A TOUS LES CONSEILS MUNICIPAUX

Elus ou citoyens, tous les Conseils Municipaux doivent être
sollicités, et pas que sollicités pour réagir et AGIR !

Chers Amis de Résistance républicaine, et, j’ose l’espérer,
Chers Camarades de combat.

Je vous invite, une nouvelle fois, à mettre la pression,
avec  les  arguments  que  vous  choisirez,  ce  sont  les
meilleurs, parce que c’est vous qui les aurez choisis et les
défendrez le mieux.
Je  vous  invite  à  mettre  la  pression  sur  vos  Conseils
Municipaux. Ce sont, surtout dans les villages, des gens
proches de vous, vous pouvez avoir un impact moral.
Il n’est pas interdit de s’adresser à un autre échelon
d’élus, député, sénateur, mais là, je reconnais, ces élus
peuvent plus facilement noyer le poisson sous des prétextes
fallacieux que nous pouvons difficilement contrôler.
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La petite note, qui n’est qu’un exemple, entre-autre, que je
vous présente ci-dessous est destinée au Conseil Municipal
de mon village, dont je fais partie. Je vais l’envoyer par
mail, la veille du conseil, pour travailler à chaud. Il ne
faut rien lâcher. Nous sommes au bord du gouffre. Nous
devons être très actifs, nous sommes si peu nombreux !

 

OUBLIER PATY ?

Monsieur Le Maire,
Messieurs les Adjoints,
Mesdames, Messieurs et Chers collègues du Conseil Municipal

Certains députés, même LREM ( !) se plaignent de n’être
qu’une «chambre d’enregistrement», allusion aux parlements
de l’Ancien Régime. Je ne dirai pas que l’ordre du jour du 4
courant soit dans ce cas, mais, … Je ne le dirai pas, car,
il prévoit des questions diverses.

Je  précise  donc,  que  je  souhaiterais  voir  évoquée,  en
questions diverses, l’éventualité de la dénomination d’une
place ou rue de notre village : Samuel Paty.
Ceci ne devrait présenter aucune difficulté, vu que nous
sommes en pleine structuration de l’adressage normalisé.

Par contre, personnellement, cela me permettrait de savoir,
exactement,  où  nous  en  sommes.  Si  nous  poursuivons  la
politique de l’autruche qui enfouit sa tête dans le sable en
montrant son… il ne faudra pas se plaindre par la suite, si
les suites sont désastreuses.

L’intitulé  de  ma  note  est  une  référence  à  l’excellente
chronique  d’Eric  Zemmour,  qui  a  magistralement  et  fort
élégamment démontré ce que je dis depuis toujours :  la
Liberté ne s’use que si on ne s’en sert pas

Il a expliqué que la stratégie qui consiste à oublier Paty



se déclinait en trois épisodes tactiques :
♦Place de la République, avec plus de gauchos, avocats, etc.
… que de clandestins.
♦Marche des libertés, pour les Gilets Jaunes, pas vraiment !
♦Affaire Michel Zekler, rappeur, récidiviste, magnifiquement
rétabli sur un plateau télé deux jours après.

Donc, comme le dit Eric Zemmour, l’émotion a changé de camp,
les amalgames sont autorisées, suivant leur nature, bref,
une information sélective et à géométrie variable.

Que  des  flics  se  fassent  tabasser  ou  trucider,
éventuellement devant leurs jeunes enfants, ce ne sont que
des incivilités.
Mais, si un récidiviste se fait molester par des flics,
excédés,  entre-autre,  par  le  comportement  de  leur
hiérarchie, alors là, le concert des bien-pensants rugit
tous azimuts.
La critique est aisée, mais, l’art est difficile.
Qu’ils y aillent, les donneurs de leçons, journaleux, comme
beaucoup,  ou  historiens  talentueux  et  fabuleux  conteurs,
comme Marc Menant, et on verra ce qu’on verra !

Alors, en fin de compte, va-t-on être courageux ?
Va-t-on se coucher ?
Que va-t-il se passer ?
RIEN ?

Rappel pour mémoire :
J’aurais souhaité qu’il soit évoqué le cas du colonel Arnaud
Beltrame. Il n’en a rien été, pas un mot, dommage.

Même si c’est un peu sulfureux, ne serait-il pas opportun de
réviser la position vis-à-vis de la place du 19 mars 1962 ?
En tous cas, à ce jour, nous avons la possibilité de nous
démarquer, oh, si peu, mais encore, en faisant un geste en
direction de la fermeté.



Cet acte ne nous conduirait pas, pour le moment, à être
fusillés, alors, profitons-en !

Je  ne  propose  rien  d’illégal,  ni  de  franchement
révolutionnaire, simplement un témoignage de respect pour
ceux qui protègent notre société et ceux qui éduquent nos
jeunes générations.

Bonne journée à toutes et à tous,
Gérard
N.B. : Pour des raisons, évidentes, de sécurité, cette note
ne  fait  apparaître,  ni  le  nom  du  village,  ni  mon  nom
patronymique. Serait-ce le début de la clandestinité ?
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